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1. BONSOIR MESSIEURS LES COMMISSAIRES 
J’AI TRANSMIS LE 24 NOVEMBRE DERNIER À VOTRE 
COMMISSION, MES 7 PAGES DE  COMMENTAIRES SUR 
L’INTENTION DE L’AGGLOMÉRATION D’IMPLANTER À 
MONTRÉAL-EST DEUX USINES DE TRAITEMENT   DE DÉCHETS 
PUDIQUEMENT APPELÉS ORGANIQUES, MAIS POUR LES FINS 
ÉDITORIALES DE MES PROPOS CE SOIR, DE DÉCHETS QUI PUENT, 
CIBLÉS PAR NOS MUNICIPALITÉS POUR ÊTRE RAMASSÉS AU 
MOINS UNE FOIS PAR SEMAINE ET BIOMÉTHANISÉS PLUTÔT 
QU’ÊTRE ENFOUIS. 

 
2. CETTE DIAPOSITIVE VEUT ILLUSTRER MON PRÉAMBULE, À LA 

PAGE 3, À SAVOIR QUE JE CONSIDÈRE QUE C’EST À L’EXPERTISE 
DU BUREAU D’AUDIENCES PUBLIQUES EN ENVIRONNEMENT, LE 
BAPE, QU’ON AURAIT DU CONFIER CETTE CONSULTATION. 
HEUREUSEMENT POUR NOUS GENS DE L’EXTRÊME-EST 
INDUSTRIEL  DE MONTRÉAL, J’AI BEAUCOUP  CONFIANCE EN VOS 
COMPÉTENCES ÉTHIQUES ET  PROFESSIONNELLES, MESSIEURS 
LES COMMISSAIRES,    POUR OPÉRER UN RECYCLAGE EN 
PROFONDEUR DE CETTE IMPLANTATION QUI S’ANNONCE NON 
PAS POUR  NOUS DÉVELOPPER, MAIS  NOUS RÉTRÉCIR DUR-DUR-
DUR 

 
3. J’ANNONCE 3 COMMENTAIRES – LE PREMIER SE RÉFÈRE À LA 

CONSULTATION DU BAPE EN 1993 OÙ NOUS L’AVIONS ÉCHAPPÉ 
BELLE DE NOUS TRANSFORMER EN ÉBOUEURS, ENFOUISSEURS 
ET INCINÉRATEURS DE TOUS LES DÉCHETS DE L’ÎLE – LE 
DEUXIÈME PRÉCISE POURQUOI NOUS SOMMES DEVENUS DES 
EXTRÉMISTES DANS LE BOUTTE DE L’ÎLE ET CE QUE CELA NOUS 
A APPORTÉ – FINALEMENT, PLUTÔT QUE DE NOUS IMPOSER LE 
TATOO DE LA POUBELLE, POURQUOI PAS NOUS AIDER À 
DÉVELOPPER L’ATOUT DE L’ÉCOLOGIE INDUSTRIELLE ? 

 
4. 1ER  COMMENTAIRE- QUAND ON COMPARE AVEC CE QUI ÉTAIT 

PRÉVU AU DÉBUT DE LA DÉCENNIE ’90 ET QUE LA MOBILISATION 
GÉNÉRALE AVEC  LE SUPPORT DES COMMISSAIRES DU BAPE 
AVAIT REFUSÉ D’IMPLANTER ICI, IL Y A UN NET PROGRÈS 
ENVIRONNEMENTAL  EN 2011 PAR RAPPORT AVEC 1993. MAIS IL 
N’Y A PAS DE PROGRÈS NET NET QUAND ON EXAMINE L’IMPACT 
CHEZ NOUS  DE CE VOLET ET LES VOLETS ÉCONOMIQUE ET 
SOCIAL DU DÉVELOPPEMENT DURABLE 
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5. 2E COMMENTAIRE – AUX PAGES 5 ET 6, J’EXPLIQUE LA 
DISTINCTION ENTRE L’EST DE MONTRÉAL (PIE IX-GEORGES V ET 
L’EXTRÊME-EST, DE GEORGES V AU PONT LE GARDEUR). AVEC 
LE TEMPS, CETTE DISTINCTION S’EST TRANSFORMÉE EN  
EMPREINTE ÉCOLOGIQUE ET INDUSTRIELLE QUI FAIT DE NOUS 
DES « EXTRÉMISTES INDIGNÉS » AU  PAYS DES CH’TIMIQUES. 
L’INTERFACE DE NOTRE DUALITÉ,  C’EST QU’ON S’EST  
VRAIMENT  OCCUPÉ DE NOTRE DÉVELOPPEMENT QUI A DURÉ  
JUSQU’AU DÉCLIN DE L’INDUSTRIE PETROCHIMIQUE ILLUSTRÉ 
PAR LA FERMETURE DE L’AVANT-DERNIÈRE RAFFINERIE CHEZ 
NOUS. 

 
JE TERMINE CE 2E COMMENTAIRE EN LISANT PUBLIQUEMENT CE 
QUE JE VOUS AI  ÉCRIT: 
« Voilà brièvement décrites les composantes durables à l’extrême-est de l’île.  
J’aurais aimé trouver des corollaires    dans les études municipales soumises 
à la consultation publique. À tort ou à raison, j’estime que l’argumentaire 
municipal présenté a  mis beaucoup  d’emphase sur l’impact environnemental 
mais a sous-évalué  les impacts  économiques et sociaux  des deux 
implantations projetées dans l’extrême-est.  
Je recommande à la commission de demander à la Ville de recadrer son 
projet dans une prospective de développement durable intégral pour 
l’extrême-est. La mouture présentée se préoccupe surtout  de nous  minimiser 
les nuisances (transport, odeurs)  pouvant découler de la valorisation chez 
nous  des déchets organiques d’une grosse partie de l’agglomération, et, de 
nous rassurer sur « l’équité » du fardeau pris en charge par les autres 
collectivités des secteurs nord, ouest et sud.  
Le gouvernement canadien a commenté   le pétrole  provenant des sables 
bitumineux comme étant « éthique ». L’administration municipale commente 
l’éventuel  traitement des déchets organiques dans l’extrême-est comme étant 
« équitable ».  
Mes concitoyens se considèreront-ils pour autant comme des éboueurs 
éthiques ? Pas sûr. » 
 

6. CETTE DIAPOSITIVE ILLUSTRE NOTRE ÉVENTUELLE  
PROBLÉMATIQUE: MA CHANDELLE EST  MORTE DANS L’EST, JE 
N’AI PLUS DE FEU. -  SERA-T-ELLE RALLUMÉE PAR LA TORCHÈRE  
CONSUMANT LES SURPLUS DES BIOGAZ DE VIDANGES,  
RÉSULTANT  DE RALENTISSEMNTS AU TRAVAIL  DES COLS 
BLEUS MONTRÉALAIS  EXPLOITANT L’USINE,  PARCE QU’ON VA 
LIMITER EN 2016  LEUR FONDS DE RETRAITE ? 
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7. Mon 3e et dernier commentaire est à l’effet que le maire de 

Montréal a oublié de mentionner le 31 octobre à la Chambre 
commerce de l’est de ‘île les investissements qui atteindront le 
milliard dans l’extrême-est dans le traitement des terrains 
contaminés, des déchets organiques et des eaux usées. Ce n’est pas 
rien, à moins que dans son inconscient subliminal, nous soyons 
toujours  une dompe qui coûte ben cher. Au lieu de nous tatouer 
dans le coin, pourquoi ne pas transformer ces contraintes en atouts 
valorisés par l’économie du savoir faire innovateur, des sarraus 
blancs mixer avec les vareuses bleues ? Pourquoi se cacher  sous le 
fardeau du syndrome de la pollution et de  poubelle au lieu de 
s’affirmer la technopole de l’énergie et de la Chimie ? Le regretté 
ministre de l’Environnement Marcel disait à son époque que si 
l’est était champion de la pollution, il pouvait l’être dans les 
technologies de la dépollution et en plus, faire de l’argent.  

 
Alors, s’il vous plaît, ajoutez de la valeur à l’extrême-est et 
valorisez non seulement les vidanges, les terres contaminées et les 
égouts, mais aussi et surtout nous, les ch’timiques ! 

 
                
 


